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à cette heure triste et solennelle, se pressaient devant à cette sxnà un enchet particulier de Ingublr et ait'-

la porte: grille .da la dlapelle, s'agenouillaient, rw sissante grandeur. Une émoution indescriptible s'emiiia-

côurnandaient pieusement aiu Christ l'âme do son ra de tous les cours; des liumc abondMatts, des

Vicaire, suppliaient le saint 'untife d'abaisser dui haut larmes vraie et sincère< jaillirent de tous les yerrx.

du ciel son regard sur l'Fgliso, de la protéger et d'in- Voici quel était l'ordrei di crtge. les nsumirm

tercéder pour ses enfants qu'il avait, ici-bas, laissés os. ouviraient la marche ; venait ensuite la Croix que sul-

pheins. Une douleur profonde, inconnensurable étrei- vilent lu »émîiîunire di Vatian:, le chapitre e t l'archi-

gnait le ceur de tous les assistants, tau% attachaient prdtre de StIPierre, Mgr llurroneo Are, en ccappu:

leurs yeux mouillés de pleurs ur cette majestuetse ien, précédant immIiatemnt ln corps du Saint-
figure dont la mort n'avait pi altérer la douce et incorn- l'ère entouré des gardes nobles et des gairdeS suisses.

parable sérinit-. Quselques-urns, surtout parni ls it mut- On vovait s'avainrer ensiito le SacrCollége, les mrm

gers, voyaient pour la première fois ce Père qui eut si bres de l'archiconi du T.-,. Sacremsient de 8t-

-cruemeent à souffrir de la part des ennemis de l'E4- Michel in B<ryo, la cour pontificale, luit camériers
glise et-que ses enfants ont tant ainé! ; d'autres, qui secrptq, les minériers " de caspe et d' 1n'o "et in, mnuîl-
l'avaient contemplé bien souvent, accouraient ioir Tv titude de puerom cgs de haute listincition que li pioté

voir une dernière fois. Les Prêtres qui se trouvaient i filiale. le devoir et la rueinnai.muex! avaient attirés t
Pintdriér de la chapelle, aviriet- peine à unflire à cette triste cérnmonic.
l'empressement des fidèles qui les siL>îpliaient de faire La proceiuon s'avan;a lenteeno't par la grandi, nef
toucher à ce saint Corps:une medaillo, un chapelet, un verm l'autel papal. En pnMaant à prnxinit de lit ta-
crucifix. On les voyait ensuite, parvenus ai gré. de tue de St-Pierre, la marche dui cortýge se rulentit en-
leur pieux désir, emporter cesobjets, reliques d'utnr prix core. Ce fut un monent soleuidl. Il smlidait que le
inestiuable, qui se transmettrisient dans leurs ranilles premier des l'apes. bénissuit son illustre snecc uri
comme un souvenir éternel de cette nuit métimrable. le seul qui. dans cette suit de dix-uf sièck s, avait

Vers G heures, les Eminentisimes Carlitianx le l dépaissé les annéelis d e>n pontifinera àl Itiorn.

sainte Eglise, réunis à la salle dit Consistoire, descegn- Arrivé en face de la grande tribune, le onrt »gi cl,'rivit
dirent par l'escalier intérieur I la chapelle dui T.-S. une rotirbo et 'achiiniaiu vers la clmairlle liu cheur.
Sacrement. Ils étaient revétus <le chapes noire. Et LA eori du Pape dléfiiut lot alonn placé de runire à
passant devant le Pontife défunt, toits lui baisèrent les entrer dants la chapelle li tte en avant. commitine li cou-

pieds, dernier témoignage de vé'nération qu'ils tens- turne l'exige. Ai-mitt qu'il eut été dâîié ait milieu
daient à leur illustre Chef. Quand il» furent ran:g s du chuir, les chantrs entonnèemnt, avec rtte perfeei-
dans la chapelle, où, avant leur arrivée, s'était rendu tien qui est prolpre à la Ca't1-ia Guiat, l'alntieinie lit
le clergé de la Basilique, Mgr Folicaldi, archovèque Parai.num et le psamne Sirui eervuA a,/fnia <rgua.

d'Ephèse, vetui du pluvial noir et mitre en tète, asper- rum. Ensuite Mgr Folimldi récita les longues et toit-
ged'ea eau énite le corps du Saint-Père. Après la ré. chanties prières pirescrites par lu rituel. Alors s'avaiyna
citation des prieres usuelles, S. 0. entonna le Misere-re Mgr Ricci, majorlome de Sa Sainteté. En prole h unio
qui fut continué par les chantres (e la chapelle ('iuilin, émrstion Indicible, ce prélat couvrit d'un blanc suaire
sous la direction du mwestro Salvatore Meluzzi. te la figure vênériée du grand lape, et Mgr Plio Martinucci,
cortéje se mit alors en marche pour transporter proces- préfet des cérémonies prontifleiales, 6tendit sur le enrps
sionnellement la dépouille tuortelle (le Pie TX aui lieu tin large voile de soie rouge. Ces pieius's otmctions
de sa sépulture provisoire. .hiarmonie religieuse et terinécen, les chapelAins do St-l'ierr, et les gardes
imposante du - chant mortuaire répété au loin par les nobles déposèrent la véinérablo lépbutillo dans lin lir).
échos grandioses de'la Basilique ; la sublime douleur lier cercueil rait de bois de cyprès. Ui long frémisse-
qui respire dans ces versets où le Prophôte royal épan- ment auita en ce itoneuit l'assistance, deIs sanglots
ehe son Arne brisée par laffliction ; la marche lento et étouffés éclatèrent du toutes latta : l'ie IX venait
majestueusende ce cortége on deuil ; la profonde tris- ('otre étenîdit sur Sa dortière couich, ntn froid linceul
tesse empreinte sttr toisles visages ; tut imprimait dérobait aux regards des fidèles rette figuro aijus-


